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CONFLIT
JURIDICTION

lui ou dênonciations des autori-
u plus forte raison snffirait-il

Le décret du sy septembre et la
eircLilaire mi nis tér telle du i3 octobre
oni donné competence aux presidents
des tribunaux civils, on le suit, pour
la mise sous sêquestre des maisons
allemandes, autrichiennes et hon-
groises et toutes questions pouvant
s'y rattacher ; cette decision a provo-
qué I' unanime protestation des Gham¬
bres de Commerce rcgréltant que les
tribunaux de commerce aient été
déssaisis.
Légalemsnt, en effet, ce sont ces
deniers qui ét aient compétents en la
matière, car les articles 63i et sui-
vants du Code de commerce leur at-
tribnent la connaissance de toates les
affaires conpernant les négociants,
rnarchands et banquiers et , d'iine
facon générale , les actes de com¬
merce.
La circulaire du 3 novembre, rc-
pondant d cette objection, explique
que c'ej-t l'intêrêt general qui doit
commu les mesures propres a 1'ap¬
plication uu clécret da ay septembre
el que e'est par l'organe de ses repré-
sentants , les magistrals du ministère
public, qu'il convient qu'elles soient
requises ; or, le ministère public (pro¬
cureurs et substitute) n'existe pas au-
près des tribunaux de commerce. A
cel a, les juristes répliqiient que l'ap-
p! e ttion de I' article jjo da Code
de commerce aurait permis d'obvier a
cette situation ; eet article prévoit, en
effeL qitc dans certains cas le tribu¬
nal de commerce peut se prononcer
ü'oilice, c'est-a-dire sans requête de
particuliere, créanciers ou autres, et
sur simples renseignements recucillis
par
tés ,
dune invitation du gouvernement, par
l'organe ds ses represent ants, pour
qu'il se niette en mouvement. D'ail-
tears, toute mesure spéciale, jugée
nécessaire, aurait pu être prise pour
assurer le controle des operations des
tribunaux de commerce
Si les Ghambres de commerce dé¬
pt or ent que tears tribunaux ordinai-
res aient été déssaisis, e'est que le sê¬
questre des maisons allemandes el les
questions annexes sont une matière
délicate qui exige une grande expê-
rience des choses commerciales pour
que les intéréts f rangais les plus res¬
pectables ne soient pas lésés par con-
tre-conp ; or, sans médire des tribu¬
naux civils qui rendent tant d' émi¬
nents services a d' autres litres, on doit
bien reconnaitre que leur competence
technique est limitèc.
Le décret du sy septembre prévoit,
par exemple, qu'un contrat passé avec
un commergant allernand avant la de¬
claration de guerre et qui n' aurait
subi aucun commencement d'exêca-
tion pourra êtrc annnlé dcfinitivement
par ordonnance du président du Tri¬
bunal civil. La question de savoir si
une demande présent ée dans ce sens
au président est legitime ou non est
des plus épineuses. Dans la plupart
des cas, si on n'y preiul garde, elle
recouvrira seulement le dësir de ne
pas payer ses deltcs et de se procu¬
rer des benefices immoranx.
Sar notre place, oü la plupart des
affaires se Jont par achats de mar-
chandises a livrer et venlos a ter¬
mes en contre-pariie, si celui qui avail
aclieiê a livrer a une maison alle¬
mande d des prix êlcvés se dégage de
son achat pour pouvoir raaJieter a des
cours inférieurs, il realise sur la dif¬
ference un benefice illicite qui lose la
masse des négociants dont les contrats
sont solidairement garaniis et liqui¬
des par la Gaisse de Liquidation. I.e
mainfien dn contrat primitif nc sau-
ra.it d'ailleurs en aucun cas hénéflcier
a Vennerni puisque les oersements y
afférents seraient fails ent re les mains
du sêquestre.
Nous avons incliqué dans notre pre¬
cedent article que. le gouvernement
avail reconnu le bien jonde de cer-
taines rcvendicqlions des Ghambres de
commerce et qu'il avail compléte ses
premieres instructions en prévoyant
que dans certains cas le président du
Tribunal civil pourra designer non
pas un simple sequestra mals un admi-
n istrateiir-seqn estre capable de górer
pendant les délais accordés telle ou
telle maison mi.se sous autorité de jus¬
tice, et cela.ponr nc pas porter altèinte
aux interets des créanciers francais,
de la main-d' cenvre ou de 1'industrie
nationale . Muis cette mesnre n'a cté
prise que tardivcment, alors qu'un
brés grand nombre de séquestres
avaient dé ja été désignês et pris sim-
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De meme, malgré tout leur zèle et
leur haute autorité, les presidents des
tribunaux civils ne pourront pas du
jour au lendemain s'improviser les
hommes d'affaires subiils qu'ils de-
vraient être pour exercer sur ces ad-
ministrateurs-sequestres le controle
minutieux qui leur est demandé, com-
me nous l' avons écrit hier. Par une con¬
tradiction qui montre bien le vice du
système, on a été amenéa augmenter
a l'infini les attributions commer¬
ciales des juges, dans des affaires com¬
merciales les plus compliquêes qui
soient, et on choisit pour cela un seal
juge civil.
Si les tribunaux de commerce
avaient gardé leur competence, ils au-
raient tout de suite troüvé dans la loi
da dj mars iS8g un régime qui a fait
ses preuves et qui pouvait facilement
s' adapter aux maisons étrangères in-
criminées . Celles-ci auraient été décla-
rées d' office en état de liquidation ja-
diciaire ; le tribunal composé de com -
me r cants leur aurait facilement
choisi des liqnidateurs parmi les gens
les plus qualifies dans telle on telle
branche des affaires ; ces liquidateurs ,
si consciencieux fussent-ils, auraient
été controles conf ormémenl a la loi,
d' une part, par un juge da tribunal
dit jnge-commissaire, et d'autre part
par deux créanciers désignés a eet
effet et dénommés controleurs ; les
operations se seraient done faites avec
touies les garanties possibles de com¬
petence et de sérieux.
Les maisons qui, par le genre de
leurs affaires, n'avaient qua être
liquidées l' auraient été purement et
«implement mais normalement, sans
hdte, commercialement ; celles qu'il
y avait intérêt a maintcnir ouvertes
auraient eu leur exploitation conti-
nuêe par le simple jeu del' article 6
de la loi de i88q qui prévoit ce cas.
De cette japon, les choses se seraient
passées 'au mieux des intéréts de éha-
cun sans qu'il y ait lieu de regretter
que les intéréts des propriétaires alle-
mands ou autrichiens aient été égale-
ment sauve gardés '? jttsqWan - regle¬
ment définitif avec 'VAllemagne, en
tout cas, les benefices réalisés par les
maisons allemandes et touchés par
les liquidateurs ne feront que grossir
notre avoir d la Caisse des dépots et
consignations.

Caspar -Jordan.
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COMMUNIQUÉSOFFICIEUS

01SWT DUGENERALJOFFRE
Un officier supérieur a écrit da front
una fettra sur Ia tactiqus « admirable » üu
général JoüVe :

« L'effort allemand est brisé peur !e mo¬
ment. M' is ii se renouveliera. Nous le sa-
voos. Impossible qua les chefs aliemands
s'avouent raiocus, avec les forces qui leur
re dent encore.
»G'eat sans donte dans la région de La Bas-
sée qu'ils vont tenter ua suprème effort . lis
voudraient couper !es Anglais et les Beiges
'les Francais. Le général 3otf>e les attend.
Dapuis plus de trois raois, i! les a devancés,
toujour® ayant sous la main des troupes
fraiches. Q and nas soldata voient debou-
chsr ces hummes, leur courage est doublé ;
la defensive se change vite en offensive De
la sorte, sur un b out de cina corns kilome¬
tres, notre dgne a to. jours cté intacte. Con¬
tra ce mar d' drain, les AUcmands se hear-
tent, en subissaat un maximum de peries.
Avec leurs contiuuelles attaques « a toot
prix », suivant l'ordre du kaiser, ils s'épui-
ent. Qoand le général Joffrejugera l'épuiss-
roent suffisant, il dounera au mar d'air&in
francais l'ordre de se dapiacsr.
»Getto lieure arrivera vite, si les Rasses
matlent en péril la Siiósie. Patience i »

LESBOHBARDEMENTS
DE BÉTHUNE ET O'ABRAS

Paris, 1 8 novembre, 1 7 heures,

Depuis la nier jusqu'a la Lys, Tac¬
tion présenta un caractère de vio¬
lence molnare qu'au cours des jour-
nées préeédentes. Plusieurs tentati-
ves des Allemande pour franchir le
canal de 1'lTser a la sortie Ouest
de Dixmude efc sur d' au tres points de
passage en aiaont, furent arrêtées.
Dans l'ensemble, nos positions se
maintinrent sans changement au
Nord -Est et au Sud-Est d'Ypres.
Les atjaques ennemies furent re-
poussées en fin de journés sur di¬
verges parties de notre ligna et de
celle de l'armée ang'aise.
Depuis la région a l'Est d'Armentiè-
res, jusqu'a I'Oise, canonnades et ac ¬
tions de détail. Au cours des derniè-
res journées de brouillard, nos trou¬
pes ne cessèrent de nrogresser peu a
pau Elles sont étabiies presque par
tout maintenant a des distances va¬
riant de 300 a 50 mètres des réseaux
de fi ts de fer de Tennemi.
Au Nord de TAisne, nous nous em-
pa ram es de Tracy-le-Val,a l'exception
du cimetière, au Nord Est du village
Nous progressames légèrementa l'Est
de Tracv- le-Mont. au Sud-Est de Nou-
vron, et' entre Crouy et Vregny, au
Nord- Ouest de Soissons.
Dans la région de Vailly,une contre-
attaque allemande contre nos troupes
crui avaient repris Ghavonne et Soupir,
a été repoixssée. " —
Même insuccès allemand aux envi¬
rons de Berry-au-Bac.
Dans l'Argonne, violentes canon¬
nades.
Quelques prvgrès de détail autour
de Kaint-Mibiel et
Pont- a-Mousscn ,
Un coup de main, tenté par nos
troupes contre las villages da Val et-
de Chatillon, prés de Girey-sur -Ve-
zouze, nous permit d'enlever un deta¬
chement ennemi.
Uns attaque allemande sur las hau¬
teurs du col de Sainte-Marie a échoué.
La neige commence de toraber sur
les Hautes Vosges.

Paris, 23 heures.
De la mer a La Lys, Taction alle¬
mande a été moins vive et, sur quel¬
ques parties du front nous avons re¬
pris nous-mêmes l'oSsnsive.
Nous avons progressé au Sud de
Dixschoote.
A l'Est d Ypres, nous avons repris,
par une contra-attaque, un hameau
précédemment perdu.
Au Stad d'Ypres, nous avons repous-
sé Toffjjnsive de la garde prussienne.
Sur le raste du front on ne signale
seulement que des canonnades.

Üne Action immediate est réclamée

dans la région de

OiTicialReportof the
FrenchGovernment

Nov. 13th 3 p. m.
From the Sea to the Lys the action was
less violent lhan the previous days. Several
attempts of the enemy to cross the canal
of the Yser, west of Dixmude and on other
points, have been checked.
Generally speaking, the positions have
been maintained without change North-
East and Sou th-East of Ypres.
The foe's attacks have been repulsed at
nightfall on various points of our and the
cngiish line.
In the region the East of Armentières to
the Oise actions of detail and gun-firing
have taken place.
During the last foggy days, our troops
continued to advance slowly ; they have
taken position almost everywhere at dis¬
tances varying from fifty to three hundred
metres of the wire fences of the foe.
North of the Aisne, wo havo taken posses¬
sion- of Tracy -le-Val—with the exception
of the cemetery which is situated North-
East of this village. We are progressing
slightly East of Tracy-le-Mon, South-East of
Nouvron and between Crouy and Vregny,
North-West of Soissons.
In the region of Vailly, a counter attack
of the foe against our troops who had reta¬
ken Chavonue and Soupir has been repul¬
sed ; same german failure round Berry-au-
Bac.
In the Argonne heavy firing by the artil¬
lery.
Some progress of detail round Saint-Mi-
hiel and in the region of Pont-a-Mousson.
A coup-de-main attempted by our troups
against the villages of Val and Chatillon
near Cirey-on-Vezouze succeedet in captu¬
ring a detachment of the foe.
A German attack on the heights of Ste-
Marie failed. Snow is beginning to fall in
the Vosges.

pi cmcnt parmi les administrateurs jii-
dici. aires civils on parmi les officiers
mini-steriels an autres anxiliaires de
la justice ; I udjonction prévue en prin¬
cipe d'nn collaborateur technique n'ira
pas sans difficult^ et sans créer si elle
sc realise des conflits de pouvoir s ; il
n'est pas commode d'irnproviser.en pa-
reille matière,

Les Atlemands ont Lombards BRhune.
IE out r-üs-i a eudommaKer la ma.rio, la
tour de i'église et an ceriaia nornbrs <le
boot'.ques, de magasins et de maisons, mais
anssi loin que j'ai pu atteindra, dit la cor-
respondant da Tiiws, la seuie person no ci¬
vile tuée fat une famine, la propriéiaire d'un
café.
Les canons de I'ennerai sont en position a
Givenchy.
Le bombardement d'Arras a été repris par
las Aliemands et, peu a peu, la jolia vieiile
villa est rtti-éa jusqu'au sol.
La CiUhéJia'i: a de nouveau r?pa ties obn<,
las cahèges et les écoles ont été un peu plus
endommagés. Le lycéa de jeunes fiih s est en
feu, ainsi cue de riombreuses maisons dans
la rue du Temple Uq certain nombre d'ha-
bitants out été tues par les obus qui tonibè-
rent dans la ville et d ms les environs, a rai¬
son de cinq milie pjr tieure.
Les Alioruauds parsisseat avoir en Tintea -
tion da faire une injure psrsonnelie au pré¬
sident de la Répubbque. Après être retourné
avec M.Milleraud, de Dunkerque k Furnes,
M Poincaré visita i'höpital militaire a Saini-
Pol-sur-Ternoise.
Un aviateur allemand survola alors la
ville et jeta une bombe sur la rue des Pro-
co rears.
Pmsieurs aeroplanes francais prirent. le vol
et se mirant a la pom-sui c du Taubo qui
resoigna les lignes f tinemies.
Un grand nombre de prisoqniers a été
fait récent inent dans la région da Lem. Ils
etnent afi'amés et trés déprimés.
De no uiivr.siix detachoinents allemaads se
spat rendus voioutuiremeat kus shiies.

Li SITUATIOND'YPRES
LoruTes, S3novembre.

Le Times recoit d' Amsterdam, è la date du
11 novembre, avis que les allies tiennent
to ujours- Yores, que Ie kaiser avait donné
Torure voici dix jours, de s'emparer, coüte
que coüte.
Le bruit courat faussemenf. dac.s !a mati-
nés que la ville était en fl immes a la suite
du bombarden! nt. Toutefois, la cattiédraie
et !'Hotel de Vitte out été gravemeut endom-
mages.

Les Pertes Allemandes
Loadras, i3 novembre.

On mande du Nord de la France au Times
que ies oho i ra aiiemands eux-mèmes esti-
irient a 90.000 les pertss aü'-mandei sur
!'Yser. Ua regiment 'd'infanterie de marine,
qui participa a une grande attaque contre
Yores, fut compléte ment dócimé ; 80 hom¬
mes revinrent sur 1,800.

ITousanrons Is i'uccèsdéfinitif
Paris, 13 novembre.

M. Viviani, sollicité par les députés de la
Seine do leur com man iqaer ses impressioas
sur ia situation générale, affirma a nouveau
sa pieine confimes dans ie succes d<finitif
fondee sur s<s récentes visites aux troupes
et a leurs chefs, aiasi que sar ia volonté du
gouvernement, conforme -4 celle du pays et
de ses représentants, de ne conclure la paix
que lorsqu'i! sera devenu passible de bdtir
une Europe sur ie Droit.
Ii a ordoGné d'autoriser les ólablissemen'ts
de spectacles, concerts et cinémas qui de-
deraanraient 4 faire leur réouverturs.
Sen depart pour Bordeaux, a été renvové a
samedi.

TRISTEHÉROSDËGORÉ
Bale, 13novembrè.

Le iieutenant Forstner, Ie héros (?) de Sa-
verne, a été décoré de la Groix da fer.

La Vaccination an ti typlioï dique
Bordeaux,12 novembre.

La vaccination antityphoïdique est rendus
obligatoire dans la marme militaire.

LeServiesobligatoirsmIngletsrre
Paris, i3 novembre.

La Liberie dit qu'4 Londres on donne
comrae c-rtaiu qne te gouvernement deman -
dera au Parlement le vote du service ob'ista-
toire dans le cas oü les enrolment» «otoa-
taiyes B3 seraieai im ' uffluse ; „ -

PourVisiterles Blesses
Bordeaux,13 novembre.

Sur la demande du rnmistre de la guerre,
les Compagnies de chemins de fer ont con¬
sent! line reduction de BO0/0 aux épousps,
aux ascendants, aux descendants, aox frères
et aux soeurs des mlitaires blesses désirant
les visiter.
L<wCmupagaies accordant une réd action
de 75 0/0 aux indigents da la même pa-
renté.

LesTroupesenglafssssorSefront
Londrts, 13novembre,

Un projet suppiémentaire sera présente au
Pariement pour Tenvoi d'un autre million
do soldats sur la th- atre de la guerre, oe qui
fait an total de deux millions en plas da
nombre prlmitlvement voté pour i'annec
fiaancière 1914 IB.
A la Chasubra des Communes, M. Asquith
a déclaré que las partes aoglaises eu France
sont d'enviroa 57,000 hommes a la date du
31 octohre.

— r«

LesAiiemandssentrefoilés
Petrograd, 13novembre.

Les Aiiemands en retraite ont occuoé tons
les défllPSdes lacs Mazarie avec de ia grosse
artillerie, espérant qu'ane resistance tenace
brisarait le choc des co onaes rasses, cepen-
dant ies Russes s'enaparèrent jeadi des sor¬
ties 4 l'Est des lacs.

iviateursAiiemandscaptnras
Petrograd, is noveiabre.

Des drcgons russes oat capture 19 il no¬
vembre, avec un aéroplane intact, Ies deux
lieu criants aviateurs a'lemands. Merez et
Pol'it«, qui avaient élé obliges d'aherrir 4
f'Ouestdi; Rypin. Its effsctnèrent une recon¬
naissance dans (a region Koofn-Koino-Piock
oü lis avaient laacé des bombes.
D ux compagnies allemaades tenlèrent en
vain de les üélivrer.

Rome, 13aovembre,
Le Mfssagerorccoit avis de Bucarest qu'une
Commission universitaire a été rc^ue par le
roi et lui a présenté un mémoiro deman¬
dant que la Rournanie entre en guerre con¬
tre les oppressenrs des Ronmains de Tran-
syivanie. Pais, au cours d'uae sssemblée 4
laquelle assistaient les personaalités de tous
lea partis, plusieurs anciens ministres, on
annonca le résultat favorable de 1'audience

Ah'GLETEBHE

LiIiciipsèliilurp
" N'IMPORTEQUELSACHiFiOE"

Pour atteindre Is grand But
A Couverture du Parlement anglais, !e roi
George V a lu un discours dont nou avons
donné hier une anaiyse. Le voici auiourd'hui m-
extenso.
Myiords,
Messieurs,

Les énergies et les sympathies dé mes su-
jets dans toutes les partie-i da i'Empire soot
conceutrées sur la poursuite et la conclusion
victarieuse de k guerre dans laqueiie nous
sommes eng-,gés.
Je voos ai convoqnés afin que, partaueant
comme je sais que voos !e faites ma convic¬
tion que e'est un devoir de suprème impor¬
tance, vous preniez to tes ies mosures né¬
cessaires pour soa accomplishment inte¬
gral.
D puis mon dernier message, le terrain
de la guerre s'est agrindi par la pariicipa-
tion a la iutte de i'Empire otioman. De con¬
cert avec mes allies, malgré des provoca¬
tions répétêes et persistantes, je tne suis
efforcé da mainteair envers la Torquie une
nentrn itö amicale. O as coaseiis mauvais et
une infl-énce étrangère i'ont entraiuée da»3
une politique d'agressiou aveugle et provo¬
cate, et i'etat de guerre existe maintenaut
entre nous. Mes s 'jets musuimaus savent
biea qae k rupture avec la Turquie a étó
imposée malgré ma vetortte, =et -f«ppréeié
avec gratitude Irs preuves q Tils se sout em¬
presses de me donner de leur devouement
et de leur appui ioyaux.
Ma marine et mon „rmée continoent, sur
tous les points du conflii, a maioténir leurs
giorieuses traditions. Nous voyons kur éner¬
gie et leur valeur avec reconnaissance et or-
gueil et il existe dans tout mon Empire la
détermination défioitive d'asswer, 4 n'im-
porte quels sacrifices, le triomplw de nos ar-
mes rt la revend. cition de notre cause.
Messieurs de ia Chambre des communes,
on vous demaudera de voter ies créaits né¬
cessaires pour ia poursuite effective de la
guerre.
Myiords et Messieurs,
Les seoles mesures qui vous seront sou rai¬
ses 4 c°tte période de la session sont celles
qui paraissent nécessaires 4 mes consesilers
pour atteindre le grand but vers léquel les
efforts de l'Empire >ont dirigés. Je les re-
com mande avec cos fi mee a vera patriotis¬
me et a voire loyautéet prie le Tout-Paissant
da bónir vos conseiis.

Un Comité fut constitué ; il déc'Ja la pu-
bhcatioa d'un manifeste demjiu.mt que
Iac m i nationale soit immédiateim-nt ex-
gagee et poursuivie j'isqu'a compléte reali¬
sation de l'idéal national.
Une délégation du Comité, composée de
cinq am i ns ministr, s, cornmuniquera de-
rnain cctte décision aux trois chefs des p ,r-
lis poiiiiques en vue d'arriver 4 un accori
pour Taciion imm-diate.

„iYff? des crédit? se m infant 4
S? the considerable poor poursuivre laeuerre,
et ua crédit suppiémentaire pour les hommes
Car ies credits demandés jusq i'a pré>e t na
prevoyaient, en dehirs des territorianx, qua
déja au service®68' 'esque)s' sauf J00,j0(>.sont
T,L,.ÏT'av Uon iicancière sera faite tundi par M.
LI 'yd George, qui. entre autres propositions pré¬
sentera elle d'un emprunt.
Si ardus qu'aient éte ses Iravaax, le gouverne-
ment a trouvé un aopui cons ant et sincere cheg
ies chefs de Ioppositionet du «rnupn travnilliste.-
lesquels ont participé a une grande partia des im-
pjrtantes enquêtes qui out éte faites.
La séance a été ensuite levée.

lifiDiscoursk M.LloydGeorge
M. Lloyd Georges, chmcelier da l'Eehi-
qmer, a proaones, marui, au City Temple»,
dans un meeting organisé oour stimuier Ie
recrotement, un grand discours dont voici
quelq es passages :
Lagisei'reactu'dle est una guerre terrible, hor¬
rible. Ges jours -cij'ai eu te privilége de ronc m-
trer un dos dIus grands gcnèraux da l'arméa
francaisu et de causer avee lui sur ce qu'il avait
vu des CBuvresde carnage et d'horreur, il m a
« L'Uoramequi est responsabte de cette
a Tamed'un deal m. »

LesTi«rossupprisisnllasVoiesfsrrsss
Athènes, 43novembre.

Les Tares ent dótrai.t le chemin de fer tie
Smyrne 4 Gassaba.
Ou songerai , h Constantinople, a suppri-
mer la hgne Goastaotinople-Dedeagatch.

L' Anarchie Mexicaine
Washingdon,i3 novembre.

Ata Convention, Agnas Aiientes a declai'é
que Carranza était en état de rebellion.
. hq genera! Gutierrez a prêté serin eat.

II FIEliIMJifAIIIIIE
Plus de Disctissioiisde partis
La discussion de t'adresse qui, suivant
1'usage, a suivi daas les deux Ghambres ta
lecture du discours du troae, a cousacré
uuefois do plus i'unioa de tons les partis en
face de Teuuemi.
Aux Communes, M. Bonar Law, chef des
couservateurs, a forme He,-neat declaré qu'il
n'y avait plus de parti politique.
L'opinion de M. Bonsr Law est que la si¬
tuation est meiiieura actueliemant qu'au
débat da ia guerre.
Si toufes les forces afiiées, dit-il.étaiant disao-
nihles.eUesservient certauiement piusgrandes que
Cf'Besde i'Aliemagne. Done, a seuie chance de
vicioire de cette derrière eta t de reussir avant
que de telles reasoufci s ne fusseni disponibies.
L'orateur exprime sa satisfec ion au sujet
de la situation liaancière de i'Aogleterre,
aio'-s qim la pression >conomiq.te se fait
dêj4 seatir en Ahemigne, pu'S declare que
reposition n'insistera pa? oour amender la
réponse au discours du tiöne.
Ii termine en disant :
La nation peut être fiére do Ia tdche déja ac-
ComDiiep->ria msrine, et j'espére qu'il n'y aura
aucnne difficultaa recruter le nomore d'bonuaes
nécessaire.
DECLARATIONS DE M. ASQUITH
Nous sommos.a dit M Asqufih, engagés dans
one tutte sans précédent. Mais ('Empirebritaunt-
qüe, unsnimemcnt, n'a aucun douie sur ia justice
de noire cause.
Au cours des trois dernier? mois, nous avons
pissé p'T des épreuvrs emouvanfes et recieilli
des enseignements nombreux et iu'attendus.Nous
a«ons constate Tunion. de tous ies p.artis poiiti-
ques ei requ i'expression du sympathies sans
précédent de toutes les parties de l'Empire, ssns
distinction de croyanees.
Nos troupes ont résisté avec un heroïsme qui
ne fut jamais surpassé, dans des situations diffi
cites, sur des pos tions dangvreuses. Et aujour-
d'hui, du concert avec nos vaillants alliés francais
et beiges, ebes ont infiigéun échec absolu aux
premiers plans de TEmpereuraiiemand,qui sont,
désormais, réduitsa néaut
II se peut que la guerre dure Iongtemp3.Mais,
plus eile durera. plus se dêveiopperont les res-
sour ies dont notre graad Empire dispose pour
compsnser ies pertes et maintenir notre posi¬
tion.
Getempire est mis a une épreuve décisive, et
les éven ments d ces trois dorniers mois inspi-
rent la conviction qua, plus Tépreuve se proioe-
ge, et pus c'airement it appirait que nous en
sörtirons ch nipions d'une juste cause.
Je dunte,pour ma part, que la auerre dure a%ssi
ton'itcm.s qua d'aucuns l'ont prèd t •,« débat,
mais. ce qu'il y a ile sür, c'est qu'elle durera
lonqtemps.
L'envoi de fusiliers marins a Anvers a été
un appoint substantie! des plu? utiles pour la
•onduile de la campagne. Cet envoi a éte fait
sous la respensabilitè du Kouverm-menttoot en¬
tier, avec ia pleine connii-sanee et l'apn-obation
de lord Kitaifeser, liquet avait été «oasHlié.

guerre
tne U IJU Uf'UU '11. ))

Cu parol s soriaient du cceur d'un des plus.
grands slra èg'e? de l'armée franeaise qui se bat
d, puis trois taois
Qui <sl responsible do la guerre ? Ge n'est pas
la urande-Breiagne. La Grande-Brutagne n'était
armée que pour la defense. Si nous avions mê-
ditu une guerre degression contre qui q ie ce füt,
peosez-von?que nous aarioas eu » i.-norovisef
une armée aprè? qu" la guur'e 10( c mmencê f
t>i nous étions p éts è nous défendru contra
toutus !es piiissances militaire? du monde feu-
nies, nous n'ottoas pis equipes pour -one guerre
agrossivo. ffit-cocontre une puissance militairs
de troisiémeordre.
Et M. Llyod George conclut :
Parfois. quand je lis les communiqués, jc ma
sens perplexs, je vois des wanee? ici, de? re¬
traites la. >esvicioir-'S sur un point, ties éefecs
sur un autre ; mai a travers tout eel?, it me
semble sussi apercevoir lam in de ia Justice gra-
du"l ement, lentement, mais sürement étreindre
Ia victoirè.
Veilieur ! comment est ta nuit ?
II fad encore sombre, des cris do rage et d'.»n-
goisse décbirent encore I'air, mais l'aube do-óo
est proche et ta jeunesse VHiliantedo G'ande-
Bretagne va revenir des champs de batailleU'Eu-
rope oü son héroïsrne #ura m mtré au monde que
la ustice est te moitleur soutien da la vatour et
oü sa bravoure aura assure le triomphe durable
de la justice.

— — — i i - — i

LEGOUVERNEMENT
Se prépare a rentrer
La préseuce 4 Paris de M. René Viviani,
president do coeseil, donne na regain d'ae-
tualité 4 la question dn retour da président
de la Répubbque et du gouvernement.
Le président d t Conseit, qui s'est rendu
au Sénat pour eo .furor avec les représen-
tants d -s régioos euvahies et 4 la Chambra
poer etudier avec les députés d >la Seine tes
questions intéressant Paris et ia haniieue, a
eu I'occasion cies'ent'-etenir avec eux du re-
tour des pouvoifs publics.
II a recueiili cet avis 4 peu prés unanirae
que Ie retour du gouvernement aurait pour
c inséquence tine reprise plus active des af¬
faires et de ia vie normale, et qu'il était par
conséquent désirable.
M René Viviani n'a pas cache a ses inter-
locuteurs que ie Couseil des ministres, dans
son ensemble, était anssi de cet avis, et qua
Je gouvernement avait envisage les derniera
jour. de déoumbre cotnine la limits extréme
de s >n séjour 4 Bordeaux, sous Ia réserve
natu elle que l'ainorité militaire ne verruit
pas d'ioconvénient 4 cette decision.
M. Rone Viviani a vn aussi des membres
du Parlement appartenant 4 des régions au¬
tres que les regions envahies.
Quelle que soit d'ailleurs la decision adop-
tée, il demeure certain qne le Pariement
sera convoque 4 Paris pour le 15 décentbre,
et que les membres du Sinat et, de la Chim-
bre des députés qui soiu actuellement sous
les drapeanx recevront nn conge pour leur
permettre d'assister 4 la séance ou aux séaa-
ces de cette session extraordinaire.

LbpetitLsrraineisanouvelleFamilie
A peine agé de liuit ans, ie petit Jean —
e'est ainsi, siraplement, que ses grands treres
d'armes d'aujoard'hui l'apoellent — ; donné
des pienves eciaiaates de courage. Na dans
un village situé 4 quelques kilometres de Lu-
néville, il connut dus jonrnees atroces et vit
cooler ars roisseaux de sang.
Un soir, alors que sa pauvre maison ve-
mit d'ètre dêtruite par les obus des entte-
mis et que ceux ci, ainsi qu'ils ont Thabitu Jo
de Ie faire, ailumaieat nn peu pariout des
incendies, sort père. sa mère et soa jetïue
frère furent faits prisonniers et lusillés.
Quand le petitJean, qui avait pn se sauver
dans Seschamps, rerint dans sou village et
qu'il sut ce qui s'était passé, il pleura d'a-
bord longuement, puis il marcha devant ini,
sans hut.
Après de nornbreuses et émouvautes aler-
tes, exténué, ii rencontra enfin un detache-
meit de territOrfnux du 9e régiment d'artii-
lerie, dont !e c?pitaine, nu excellenthomme,
eut töi fait do Is prendre en amitié. II le tit
manger, puis, quand il eut repris quelques
torces, Ie lu habüler chaudement.
Depois lors, ii n'a plus qnitté ses amis les
artilleurs, car tous, offic ers et soldats, d'un
comman accord, ont déeidé ue i'sdopter;
ie petit Jean est aujourd'hui Tenfant du ré¬
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LE HAVRE
MortsauChampd'Honneur
Le capitaine Blancliet, da 74» do ligne, qui
avait pris, co in me i fticier da cadre com¬
plémentaire. 10 com m aedement d'une com¬
pagnie du 274®,a éte lué ia 17 ssptembre è
Herroonviiie, k dcuze kilometres au Nord-
Ouest de Reims. '
I! mettait ce village en état de défense et
faisait exécuier des travans do traochées
lorsqu'il fut atteiot è la tête par uil éclat
d'un gros obus tombé k deux mètrei de lui.
i! pui prononcer queiques mots au sajet de
sa compagnie e* il mourut pendant qu'après
tin premier pausement, on ie tiansportait k
J'ambulance.
La nouvelle de sa mort causa una vérita-
Lle consternation, nou senlement parmi les
'officiers da régiment, maïs parmi les soidats
qui i'a ioraieni.
Est parvenne & ia mairie d'Yvetot, Ia non-
veile cffieiello de ia mort de Gaston Juste
Braqut hais, soldat an iöl® d'intanterie, lué
Is 22 septembre au combat de Lamarvilie-
Spade, prés Saint Millie!.
La sous-dentenant Dcmorienx, do 43®d'in-
lanterie, a été lué le 12 septembre au com¬
bat de Fism s, dans la Manie. II était on an¬
cien sous-officier de la 5®compagnie du 30®
de Rouen. II avail quote ce régiment l'aa-
nêe derniére pour entrer a l'écols de Saint-
Maixent.
M. Alexandre Cléron, 23 ans, de Bac-de-
Mortagne, so dat an 15®d'iuftnterie, tuê Ie
24 septembre è La Groix sur-Meuse.
M. Emile Collet, insiitnteur-adjoint 4 I'éco-
'e de J.mval lès-Di«-ppe, caporal au 119®ré¬
giment d'infanurie, tué Ie 17 septembie a
Feime-Luxembourg.

Blesséset Frisonniers
M. Barrean, entrepreneur, rue Miclielet,
vient da recevoir des nouveiies de son fi's,
Raymond Barrean, dn 185® régiment d'in¬
fanterie. II a reen deux b oles d ns la jambe
drcite, dans u 1 combat, le 28 aoüt, prés
Verdam. II a éié soigne duns ia Luxembourg,
puis transféré a Mamies.
M. Pierre Laurens, Ie pcintre bien cormn,
gsndre de M. Diélerle, maire de Criqcebf Uf,
iégèrement blessé, est prisoanier en Alle-
niagne.

Z,a Fèl* cTei IS»! 4Hnrt I«r
Nos amis beiges se preparaat k celébrer
dimanche procbaia ia Tête de leur roi Ai-
bert I®'.
A cette oecasioo, an Te Deum sera célébré
solenneilement en IVglise paroissiale de
Sainte-Adiesse. par le chanoine van Battel,
professeur 4 i'Université tie Louvain.
L'égiise sera, pour ia circoostanee, déco-
rée aux couleurs tricolores. La no i rise de
i'lustitut Saint-Joseph chantera le Te i<eum
el, a Tissue de la ceremonie, la fanfare du
patronage de Ham executera ia Brabangonne
et ia Marseillaise.

A i'occasioii de Ia lêie dn Roi, qui a lien
flimanche, M. Henrion, préiet, deiegué da
gouvernement frat c os, a prescrit ia décora-
fion par des drapeaux aux couleurs de la
B igique, des avenues enviroanant ia rési-
üéuca du gouvernement beige.

Ïjp Jtsidstre «ï« i'itgricnliiire a
Bourn

Communicalion de ia prefecture :
M. Fernand David, mini-tra de i'sgricui-
tnre, accompagné de M. Berthault, directeur
de Ferseigneruent et des services agricoies,
et de M. Mi lot, chef adjoint de son cabiuet,
ven act d'O é its, a preside mercredi, 4 deux
beu res, a la prétecture, line reunion 4 la-
qnelie assistaient le préfet da la Seme-Infé-
rienre, ie géaérai eoaimandint la 3®régioo,
la plupart des sénateurs et députés du dé-
fiartement, les pré idents de la S ci tö cen-
rale et du Syndicat agrico'e de la Seine-Ia-
'férieure et ie secretaire du Comité déparie-
mental de ravitailiement.
MM. Leb ond, sénateur ; Bignon, dépnté,
président dn Consei! géaérai, et Bureta, dó-
puté, retenti aux armees, s'etaieat excusés.
M. le préfet a fait l'exposé de la simation
agricoie en Seine-inferieore et a moutrè
qu'elle est resiée aussi satiafaisante que pos¬
sible, grace 4 l'acrivite des agricuitenrs et 4
Lexceiient esprit de so lida rité qui n'a ce3sé
de les animer depuis ie debut de la mobili¬
sation. Tout coimiie la moisson, les semail-
Jés ont eté (diectnêes dms d'excei lentes con¬
ditions. L'écouleoient des produits de la fer¬
me reste egale mint favor ble dans l'ensem-
fcle : toatefois, le placetneut ou i'utiiisation
dequelques produiiS, notamment du lin,
des fruits a cidre, etc. . . iaisscnt 4 dé3irsr et
réciameront des tnesures speckles qua i'ad-
ministratiou va met ra 4 Tetude ; de raême
il convieat de se préoccoper de faire repren-
dre sans retard le battage des céréales avcc
touts l'activite desirabla.
M. le préfet a tenu 4 insister de fapon lonte
particubèrs sur les conditions du ravitaibe-
meiit de la population civile en Seine- Infé¬
rieure. Après l»s grandes dtfficuiies du dé-
but de ia mobilisation, qui n'ont pu être
surmoiitóes qu a l'aiie de mesures excep-
tioanelies, ie ravitailieuient est reievenu 4
peu prés normal ciepuis Is début d'octobre,
igiice a ia reprise partielle des transports, 4
fa levee de cenaines réquisitions et 4 la mi e
en sursis d'un petit rombre de territoriaux
appartenant aux differents services de l'ali-
meutation.
Une récente decision du miuistre de la
|uerre, en supprimant C63 sursis, menace
fle tronbl^r comoiètement le ravitailiement
«t d'entrainer 4 br-ef delai la fermetnre de
mou ins, de boulangenes, de laitrries ct
i'ari êt d'entveprises de battage. II est de toute
cécesdté d'apporter des attenuations è catte
mes ure.
Tel est l'avis de M. le miuistre de ['agricul¬
ture qui a bien voolu promettre d'interveair
auprès de soncoiiègue, M. le miuistre de ia
go er re.
M. Ie gënéral commandant Ia 3® régïoit
i'est declare tout disposé, de sou cöté, a Re¬
corder, dans Ir mesure des exigences de la
défense natiotwe, tóutas les facilités indis-
pensables au ravitailiement de la population
civile dès qu'il y aura été cuiorisé par ie mi¬
uistre de la guerre.
Après avoir appuyé les propositions de
W. le préfet, MM. les séualeurs et deputés,
ainsi que fes présidents de la Sociétó cen¬
trale d'ugriculture et du Svndicat agrtcoie de
Ja Seine-Inferieure, ont présenté diffóie its
t»oeux relatifs 4 la réquisition des cbev.iux,
au ravitailiement de i'armée, 4 ï'approba-
'tion des étalons de trait, 4 la conservation
des jeunes femelles da i'espèce bovine, 4 Ia
'bésiliaiion des b.tux 4 ferme; 4 d'antres
questions intéressant l'agricultnre et l'éie-
;trage.
M. le ministre de i'agncniture a reconnn
Je bien fondé de ces voeux et les sou mettra
>è l'examen des services compétents de son
département.
L'arrondissemenf du Havre était rapré-
isenté a cette réunion par M. Louis Brindiaa.
jeanateur ; MM. Jules Siegfried, depute, et
ijlené Berge, conseiller genéral, président de
ga Société Gentrale agricoie de la Seine-Infé-
ïieure.
t M.GsprgesAncel, ob'igé de Sirefllre 4
6'avaHbb f assister*

ï>aai« l'Arsité®
Est com mé chef de bataiilon :
M. Maauin, capitaine au 74®régiment d'in-
fanteriö (detaché 4 la 9e brigade d'infanterie).
— Affecté au 274®d'infanterie.
Est nommé capitaine :
M, Lucien, lieutenant (état-major, 8®divl-
sioo). — Affecté au 36® régiment ti'iufaate-
rie.
Est nommé soas-lieutenant :
M. Legrand, adjudant au 236® régiment
d infanterie (maintenn).

Classe 1915
COXI9EIÏ, I>E iea-.VE?»ïï<>^

Réfugiés
Le Conseil de revision pour !ps réfugiés
(ajournés des ciasses 1913 et 1914 et je mes
gans de la c!asse 1915) aura de i veMredi
20 courant, a 10 henres du matin, a la Matrie,
salie Ouest (2®étage. Entróe par le jardm de
l'Oracgerie) .
Cloture du Tableau de R 'censeiaent
Les inscriptions sur le tableau de receisse-
ment stront doses ce soir, a nenf h ures.
Les intéressés qui n'ont pas encore réclamé
leur inscrip'tion sont invités 4 remp ir cette
forrnalité d'urgttice (les declarations sont re-
Ques au bureau spécial, 2® étage, Salie da
Conseil Municipal) .

"Koten fia €7«»ts»»s!at d®
Achat de Lamages par le Gouvernement beige
Le ministère de Ia guerre beige serail
éventueilement achfteur de chaus ettes de
iaine. caieoous, chemises, ceiiitures de 11a.-
neile (venirières), tricots, chandails, passe-
montagnes oa écharpes en Iaine, gauts
d'iiiver.
Les firmes intéressées peuvent faire ieurs
cü'ces au min>s;ère de la guerre, a Siinte-
Adresse, Le fkvre. Pour fa ra id i té des
transactions a iutervenir évemu. dement,
les oilïi S devraient être accernpagnées d'un
échintillon des objets precités et détermiaer
la quantité que le soumeitant peut livrer, le
prix par objet et le déiai de livraison.

'Uirs Hèjiital avtfjïale Stlr-sséa
Srsaesyssis «t H lg«*a

Ua höpital pour les biessês francais va
être prochain'-mect ouvert a Yvetot, dans la
local de 1'aDCien Sémiaaire. G-ace a ! obli-
geauce de M ie ir-aire du Havre, les prots
enfants da la colouie alsacieuue qui occu-
paieat ce local vont êire transtérés a ia colo-
nie du chateau de G osfy.
Mme BirtleM et M. Reiu Taylor vont assu¬
rer i'organi aiioa et le fonciionnement de
l'höpital, qui va s 'appaier « Höpital de 1'a!-
iknee ».
Mme Bartlett et M. Pcid Taylor out voulu
faire compretidre la vaieurdü mot « Allian¬
ce » eu venant de Loudres pour soigaer bos
braves soidats, leurs amis.
Le service médical sera assuré par des
doeleurs anglais de reputation et des iaür-
mièrvs diplómees, de l/u d. es,
Le chirurgien chef, M. Dodiey d'Auvergne
Wnght, a quiUè toute sa clientèle de Lon-
dres pour venir mettre sa science au service
de nor chers bies és. li sera secoudé admi-
rablement par ie docteur Hare, trés connu 4
Lonares.
Ajoutons, d'après les jonrnaux d'Yvetot,
que eet höpital comportera 350 iits.

t?»ïsil«Ï3»ea kïï Letig-Catirs
Les capitaines au long-cours qui dési-
rent servir dans i'armée de terre pendant la
durée do la guerre devront aóre-sT lear
demande 4 M. le directeur de i'Inscription
maritime.
Elie tera accmnpagnée d'un certain nom-
bi'ö de pieces dont i eucrr.éraiio:i leur sera
tournie aux bureaux de i Iuscriptloa ma¬
ritime.
Ceux des capitaines au long-cours, dont Ia
demande sera tavór»blement accueillie, re-
cevront une Commission d'erseigrie auxi-
iiaire de lr« classe et seront nornmes lieute¬
nants de réserve, 4 titre tamporaire, pour
ia durée de la guerre.

X.I4 PhariESKeie PrinfipaJa
Place de l'Hötel-de-Villc, 28, et rue Jules-

Lecesne, 2.
ouvrira ie 16 novcmbre. — Malgré la hausse
des rnatières premières, la Phtu macie Prin¬
cipale, dans Tinterêt des m-Haues, n'aug-
mentera pas Ie prix des medicaments .

Ues Ceifieui'gs §. V. V.
Les journaux nous apprenneot que dans
plusieurs vii 63, ies membres du Syndicat
des coiffeurs out décidé de se mettre gratui-
tement a la disposition des soidats blessés.
C'est un exernpla que les infortanés soi¬
dats, actuellement en traitement dans les
höpitaux au Havre, verraient arec plaisir
int ter.
Beancoup sont rerenns du front avec une
barbe longue et un? chevelure trop touff e.
Certains out pu sVffcir, i! est vrai, le luxe de
f ire venir ie barbier, mais nou sans quelque
dépense — et dépense trop iourde pour Ja
plupart de nos blessés.
Les membres du Syndicat des Coiffeurs du
Harre accompliraient done nn aciécie géné-
iosi!é, si, comrae Ieurs confrères d'a tres
villes, ils occupaient leur jour d • repos heb-
domadaire 4 assurer nn pen de biea-êire
aux infortunées victimes de la guerre.
li suffirait, croyons-nous, que le Syndicat
s'entendlt avec ('autorite militaire, pour que
I'aulorLaiton fut accordée 4 ses membres de
donner satisfaction aux légitimes desirs de
nos biessés.

M. fVSOTETBSNTISTE.52,r.flalaBsurts17,r.a.-Tfeér&M

lt£itrlne
Les navigateurs sont informés qns la
bouée 4 cloche des abords du Havre dite
« Bifurcation Nord des hauts da ia rade »
est chavirée.
Ella sera redressée aassitót que i'état de
la mar Ie psrmeitra.

ïia Fisrie fie ?a
iuimcSiease -vïv» eiiiivhs

Les courants ont porté sur la röte du Cal¬
vados de nornbreuses épives proveuant du
steamer Duchesst-de-Guichc, qui s'est perdu
sur notre rade. Sur ia pkge de Trouvilie on
a décc /ert nn cadavre. Ou croit qu'il s'agit
d une victime de ce nautrage.
Le corps n'a pas encore été idsntlüé.

CSSÈQUE3 DE SOLDATS

Les obsèqueg du colonel R B. Pac.e, an-
cienuement du Régiment Loyal Norili Lan¬
cashire, décédé 4 Sanvic, auront lieu au-
jourd'hui samedi, 4 15 heures, au cimetlère
Sainte-Marie.
Les obsèqoes du solda' Lemofx (Louis), du
151® régiment d'infanterie, résidant a Ors-
quins, canton de Vezelay (Yonne), auront
iiea le samedi 14 novembre, a 7 h. 3/4, 4
i'Höpital auxiliaire si®205 (boulevard Fran¬
cois I®®,87).
Les obsèqnes du soldat de 2®classe Noubel
(Louis), du 53® régiment d'infanterie, 8®
compagnie, ne le 29 octobre 1889, 4 Castel-
naudary (Aude), auront lieu ie 14 novem¬
bre, 4 1 11.1/2 de i'aprè3-mtd!. Ou sa réo-
fiiüft4 l'Hóbitaitemboraüe a«li Massiiien»

Les obsèuues du soldat da 2® classe D.v-
BAticoufvr (Emile), du 2® régiment da fusi-
liws mariii8, 7® compagnie, né Ie 21 avzil
1896, 4 Chatou (Seine et-Oise), auront liau
le 14 novembre, 4 1 h 1/2 de l'après-midi.
Ou se réuaira 4 l'Höpual tamporaire no i(
MassiUon.
Les obsèqoes du soldit Estelle (le m), du
53®d'ii>tauterie,de Grenade (Hauio-GaronneJ,
a«é de 29 ans, auront lieu aojourd'hui 14
novembr», 4 15 heures 30, 4 l'höpital auxi¬
liaire ti« 31, rue Mexico, 11.

Communications§iwsrm
Pont 5. — Le pont n® 3 du canal du Havre li
Tancai viile Ipont du boulevard de Graville), déja
iaterdit a la circulaiio» d<s voitures jnsqu'a nou-
vei avis, pour cause we réparabon d'avaries, sera,
en outre, le dimanche 13 novembre, de 6 h ures
a IS heures, interuit a la circulaiion des piélous.
tvwva-wwn— ■■■*' 1 in. 1 uvw i® ii iii 11il

§utletia éês § ociéiês
Burg-os. — Soeiètè de Secows Mutu-ls d'Assu-
raiic-s ei de Retraites. - Lus membres de la so-
ciété presents au Havre sont priés de vouioir bi' n
assister a Sa réuoion générale de la SoMótè qui
ama lieu le dimanche 13 novembre a to hemes
du nvatin. a rHólel de Vuie, saile F, 1" étage.
Les dam s oont les maris soat mobilises sont
iiivitóos a assister 4 cetto réunion.

§ullstm des (Sports
Faathail Aameistisa

bimanche 13 courant, sur le terrain dn tl. A C. 4
Sanvic se disputerunt deux matches su prolit des
blessés militaires. Le premier metlra aux prises
s f3 h. 3/4 ('equipe secouce du H A.C. avec une
équipe f 'ménde Joneurs de la classe 1913 et
ensuite a 13 h. t/i i'equipe première dn H A C,
s'. fforcera de vaincro ies scientiliques infnmiers
atiglais.
Havre-Sports.— Réunion générale a ia Grande
Tavtrne, «imanche 43 courant, a dix heures et
demje du matin.
Les jeun- s gens désirant faire partiedn club sont
invités 4 donner ieurs adhósions a cette reunion.

Asa 3®«f r©?ï8.g«s S.RÏsjïae ESavreis
Dans e but d'uxerccr les jeunes gens a la prati¬
que uu ur et des exurcices physiques, le Patro-
nsge laïque Havrais leur fait un pressant appe-
pour assister aux stances qui auront ii u ie di¬
manche matin sur le terrain de sports da ia rue
d'Arcoie.
Les inscriptions seront recues dès dinaanche !5
courant, sur le terrain, a partir de üuit heures, et
par ia suite, a TF.eoSe,4, rue de Fieurus.

Atiag'sAie®
Ce soir sameiii et jours suivants. enlraïnamen!
pour tous ies boxuurs désirant s'interesser a ia
repi és*iitalion sportive qui ser« donnée ie diman¬
che tl novrobre 4914 pour les blessés militaires.
La salie, prêiée obligeammeni par M.Debris, pre¬
sident du Groupe Amicaie des'Troinpettei, sera a
ia disposition des boxeurs, 13, nie ïisudry, tous
les soirs, de huit heures 8 dix heures.

RÊOiOllLE
Sanvic

Lettrs tl'une Jeune Bs!<re.— Une jeune filie de
16 «ns, qui avail paN.séqueiques jours a Saavic a
adresse cette lettre touehante a M. ie Maire :
« Monsieur le Maire,
» Je suis heureuse de pouvoir vous éerire que
je suis ptacée a Uoibec.
« Espérons que pi ne durera pas longlemps et
que je poor.-ai regugocr w pauvre BrIgique dans
peu Je kmps. Les Betges aimatent leur Roi et
leur psys.uiaiutenani ils les adorent tous les deux.
» Recev-z, Monsieur le Maire, mes salutations
respeciueuses.

» Signé : MABIEFLIOiV.
» 146, rue Fauquet-Lemaitre, a Baiboc «

Blévilla
Allocations. — Les bons d'a'loeafions : 4«Aux
vieii ard-, iuflrmes el incurables ; 2«Aux families
nornbreuses, seront distnbuus ie landi 16 novem¬
bre, 9 heures, 4 la Mairie de Bléville (rez-de-
chaussée).

Criquefol l'Esneval
M. Eailie Gl'EST informe MM. ies cuiliva-
teu s qu'il lui arrive demsin dimanche. uót"l
Rou-sei, a C'iquaiot-l'Esneval, un beau choix de
poulains de lait, de rice pereberonne. La vente
cummoncera a deux heures après-midi.

Gerville
Un b oos s-itdst.— Nous donnous plus haul une
jet. ie de M. Maurice Rioult, de Gervilie, qui a fait
deux prisonniers et a été nommé eaporal.
Sa mère a cinqgarfons, dout trois aux armées
Eüe avail perdu naguère un autre iits sous ies
Grapeaux.

BOURSE DE BORDEAUX
Cloture du 12 Notembre

3 0/0. 74 et 73 ; Rosses 1905, 88 30 ; '909
77SO; Rio-Tinto, i ,3('0 ; Saraifusse, 343; Ext'V
rieure. 80 0 ; Oomptoir d'E«comp(e, 760 ; Crédit
Lyonnais, t,07s; Nord Espagne, 310. Cheque sur
Londres, 45 et 23 13.

ÏTAT CIVIL DU HAVRE
NAISSANCFS

Du, 13 novembre. - Cba>lotte ISHVIE, rue M»r-
C?au, 43; René PARC, rue du Grand-Croissant,
48; Marie GOAVEti, rue da la Fontaine, i0; Mur-
celle BOUILLON, rue Labédoyére 80; Albert
LEOAGUEUR, rue d'Iéna, 17; Jacques ALEXAN¬
DRE, rua Ca=imir-Didavigne, 39; Lr-on LAFOSSE,
rue Bougainville. 34; Henrktie LE MAI, rue Boau-
vallet. 3; Franca GUERRIER, rue Voltaire, 38.

La D!us Grand Choix

TISSANDiER
3, Bd do Strasoourg 'téi.931
VOITURES fieo. 3S ff.
Sicyclettes " Tourist»" ■
enliirement èquipées a

DECÊS
Du 13 novembre,— Marie JAEGK, êpouse BOCK,
E9 ans. sans profession, cours (le la Répuhbque.
43; Emilienne LE.MARÉGHAL,vouve CAREl, 68
ans, sans profossion ruo LefèvreviHe, 14 ; Renée
VI'AONT,S mois, rue do ia Gaffe, 19 ; Jnies P U-
CHARD,4 ans. rue P'euviy, 9 ; Robert LELONG,9
mois, rue de Bordeaux, 43; Emile BEAU0AMP,
SOans, direetunr d'ucole, rue Amlral-Gourb; t, 3 ;
André MALANDA1N.18 ass. journaüer, rue des
Biffineries 5 ; Henry PETRON, 67 sns, sans pro¬
fession, rii"Lecat. 10 ; Pierro LEPLAT, 77 ans,
Hospice ; Etisa DESMONTS,veuve MÉZENGUEL,
59 ans. ssns profession, Hospice ; Mme Emilia
POULINGUE,38 ans, sans profession, a Graville l
Madeleine LEGROQ,46mois, rue de Zurich, 31.

MILITAIRES
_Louis LE 'JOUX. 43 ans, soldat au 181*d'lnf-nte-
rie, domicilie a Asquins (Yonne), Hópit»! n» 203 J
Louis NOUBEL,2.3ans, soldat au S3*d'infanterie,
domiciilé 4 Mas-Saintes-Purlieg (Audeq Höpital
n* i ; Euiile DABANCOÜRT,48 ans, soldat au 2«
fusiliers marina, domisilié a Chatou (Selce-et-
Oise , Höpital n« I ; Jean ESTELi E, 43 ans, sol¬
dat au S3*d'infanterie, domicilié a Lara, commune
de Grenada (Haute-Garonnei, Höpital c« 3t,

e^éolelltd 4.0 Snuit
1A L'ÖRPHELINE, 13 IS, ru« Thioea
Boots eeoalnt en 11 hoore*

wlaittea as aaoil saru a
' a domicile
TELEPHONE #1

BIJOUX DEUfL
I.ELEU, 40, rue Voltaire, Tólép. 44.04
mi&sgmie&ggsmms,

AS.et At»• Eagène LAHOLOIS, ses parents ;
ASU"flÉnéti et Jeanne lANSLOIS. *es soeurs ; bl
et AS- Cyprten LANSLOIS, Ad.et AS" Ernest GRE
VEHtE, fes gi anus-parent* ; IK'- oeuoe UAJOn
son arnère-grand'möre ; IS et Mm' Louis VIEL,
et leurs Enfants ; AS. et /If»* Henri OEUOE; AS.
Ferna d LANSLOIS ; «»* Juliette GREVlME ; At
et Si"' Henri GREVERSEst lour Fills ; At et A3"
Maurice IHALANOAIN; AS. et At- Emile CHOU
HUET et leurs Ft s ; AS Ernest GRt VtR/t ; lb"'
Jazaune GnEVER/E; ASMJean et Georges GRE
vERIE, se» oncbes ei tact. s. Les families LAN-
GLOIS, GEEVFRIE, OAJON,FREVAL, MAlANUA/N,
LECfluQ,
Ont la doulenr de vous faire part de la
perte eriielie qu'iis vieneent dVprouver en la
persoune de
Denise-Eugénie LANGLO'S

décédée le 12 novembre 1914,dans son 4*mois
Et vous prient da bien vouloir assisiera ses
convoi. service et inhumation, qui auront iieu
le samedi !4 novembre, a deux heures et quart,
en I'egirSe d'Octeviile-sur-Mer.
On se réunira eu domic, la mortuaire, rne
Felix Faure.
En raison des circonstances. il na sera
pas envoyé de lettres d'invitation, le
présent a - is en tiendra li&u

? .23',4z)

Itl" Emile BEAUCAASP\ »7»*COCOtSAHAOTet
ses £nf.:rits ; 31 J. CAflFENTIER At»* LUCE :
At"' MARTIN, insiitutrioe 6 Be' Zimill -la-Gr- nier ;
/if. A CARPENT/ER ies Membres de la Familie ;
til l' Inspecteur primaire et le Persona / ensei-
gnant au Hi ore ; les Membres da Su-eau d
'Association amloale des Anciens tlèoes de
l Ecnie rue Amiral Combet,
Ont la douluur de voos faire part de 1».perle
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la per-
senne do
Monsieur* Emile BEAUGAMP
Directeur de l'Ecole publique rue Amirat-Cuw bet,

au H v e.
Officier a'Acedémie

leur éponx. fiK frère, beau-frère, parent, col
'ègue et ami, déceüó Ie 12Eovenabre 1314,dans
sa 3D*année,
Et vous prient d'assi«ter 4 ses convoi e'
inhumation qui auroni lieu le samedi 14 cou¬
rant, a quatre heures du soir.
On se réunira è i'Höpita' Pasteur.
Tl ne sera pas envoyé de lettres d'in
vitat ca. le présent avis en tenant lieu.

(6324|

IB Linn tlAUURAY et sa Demoiselle, lus families
VAFUR.S0UBHUX. CLOU'S. LEFÈVRc, DAUGUET
LaTTEUH, ARaUS. BOUCHER LO/SEL. SIMON,
FQNTaINE, GAUÜRAYst PltDNGËL remereieni
les personncs qui ont Dien vou u assister aux
convoi, service et inhumation de

riadame Léon GAU DMAY
Nóe Marie Léonie VARIN

M"' Alfred MIGNOT, tes enfants et pstits
enfants, la familie et les amis remercicnt bien
j s<iicèreiue-t loutes les pcrsonnes qui leur ont
donné des marques de sympadiie a t'oeca-
sion de la mori au Ciiamp d:Honn»tir de
Monsieur Alfred TvliG^OT
0 pit nine av 74"' régiment d'infanterie

M"' oeuo ' VILT; M et At" Laden VILT, /stir
file et ta familie remercicnt slncercment les
person nes qui ont bien voulu assister au ser-
vico religieux cêióbré a la momohe da

Alberi ViLT
Serpent au 374 * régiment d'infanterie
Chef du Service d't d Ao'S a la Compagnie

Générale Transntlantiqne
Mort au Champ d'Honneur. (3175)

CompagnieHonnande
DE KAVIGATION A VAPSUR

AS"• osuoe PÊTR0N et ses Enfants ; M. et At
PAIR-PËl RONoi tsur Enfant. At Emits PÈTRON
et ses Enfan s ; M et M" Ernest F0RET , id et
ir," Albert FO .ET et leurs Enfants, M. et M"
Paul FCRET et teurs Enfants ; AS et A3"' Jules
F0RE1 et Burs Emants , 31 8' At" August* F0
RET et leur Eafa t; A3 et AS" Louts ACHER-
FORET; les Families EJE, PtflliOt, LASS/RE,
GQVET,les Parents et Amis

Ont lu douleur de v>us faire part de is perte
cruolle q Tils vienm nt d'éprouver en la per
sonne do
Monsieur Henri-Auguste PETRON
Médiullè de 1870-1871

leur beau-f'ère, one'e et cousin, décédé le
,4 nov mbre, a six heures du soir, dans sa
68*année, et vous prient de bien vo doir as¬
sister a ses convoi et ii hu motion qui auroni
iit-u dimanche S3 courant, a 1 h. ure 3/4 de
t'après-aiiüi.
On se réunira au domicile mortuaire, rue
Lecat, n* 10.

Demeure tranq i,lle en regardant
lEiernel. P. S 37-7.

Le présent avis ti6ndra lisu de faire-
parl.

Af- Henri SPtCQ. née BcRGERAULT,sa veuve;
AAMJacques et Bernard SP<CQ es fils ;
Af"** Atatguerite et Yoonne SPtCQ, ses fiües ;
Af— oeuoe SPtCQ *» er.-;
Af et AS" Constant 3ERGERAULT, ses beaux
parents ;
A3. A3. DUBOIS son grand pére;
Al et 31"' Ernsst SPtCQet tears Enfants ;
M. et IB" Eugène SPtCQ et ieurs Fr,funis \
A3 et AS" Rene G0DET et leurs Fillss ;
31. Paul EERGERAULT;
ses frèfrs, beaux-fréres, b. llos-soeurs, ne
v/tix et nièces ;
Les Families DUBOIS, BAUDLÊ, DEFORSES,
GORGEBlANCHET,
Reuiercieni les personnes qui ont bien vou-
iu assister a ia messe dite a Tintention de
Filorssisur Manri SPIGQ

Chef de Bat,iUon au 07' Régiment i'iofanterie
Chevalier de la Légion d'honneur,
0/fie.ier d'ncidémie,

Médaillé dv, Tonkin, de VAunam et du Onmbodg?

flo

Kn cas de mauvals tcmpS ies départs peuveiitètré
Süpprimis.
P ui TP.OUViLLE.les heures
ftsque O. icHiqnent les aüétïteftsaiefiaifei

9PRESSET
comprenantdeuxPharmaoiesetunLaboratoirej

LAGRANDEPHARIACIEDESHALLES-CENTRALES
5 6, rxse Vsltaiw — JLHZ. XS'ol.o, pliarmacien

«•LA FHARiVIAGIE PRINCIPALS
8 9, de ï'ÏIÓ4cï-de -"^SSIe e4 rwie .)ulei Lr(^an«|

X.j. Presseï, pharmacien

8.Le Laboratoire principal cl'Analyses
C", ï'ïsj» .Beraasrdin - d« -S»i*»S-l.#ier,ts©

Ces deax Pharmacies, laisar.t en commtin leurs achats et fabxjqua nt
ensemble leurs prodaits au LABOR ATOIRE PRINCIPAL, sont &«iême
de délivrer dans les meilleures conditions de PORliTÉ et de BON
MARCHÉ tons les Medicaments.

LaPliiriioiiPriiisilira?HrtIsII Isrsmbra
Malgré la Hausse des rnatières premières et de nombreux produits chi-

miques, la P HAR MAGIE PRINCIPALE ne Jera subir auciine augmen¬
tation aux medicaments, en raison de la situation actnelle et dans Vintérêt
des Malades.

LESOHOOmUKCESSERONTEXÊCUTÊESPASDESPHARIRJtClEHSDiPL0«?S

est <l*atc3i©8;oit* voire

EMIDECOLOGNE
.AruLix Caves IF^la.éxai^s:

Vendue 34) O/O uiosas clicr qtr'ailiears
5Bfr.T S I-alitre,a60degrés s

.VSisisesii ttMi'gvé : i S Si cnetva tie Sn J3/|>Hèf«gue

RHUM PHÉiMiX PHÉM1X DES RHUMS

tr.13litre,a30degree

AVISGIVERS
Las pat/tas annonces A V AS !iï VESivi
maximum six lignas son: ta nféas ££ ir. ïSO
ohaou».

mardi, Cilnio»
3 mois. museau Boir et ponant
un collier nu com de M. L«-
ionde.

l.e lamener rh' ZM MOULIÈRE,72, cours de la
République. Recompense. (333?z)

i)
OHDEUNDEBonnea tont faireconnaissant un peu Is cui¬

sine. References sórieuses
exigées.
S'adresser au bureau du Journal. {373!zj

fï'.VK
Bonne d'Enfant
munle da sêrieuses refe¬

rences
Prendre Tadresso au bureau du journal.

(3423)

cliésSf© X^Ssttso
chez Monsieur ou Darns
senle, sachant soiguur'ma-
L.de et tenir intérieur

Ruf'-rences surplice.
Ecrire au bureau du journal aux initiales M. C.

|3M8z,

JcUIEMr
uu Oar 9on
iVEntrepot

sérieux et actif.
Prendre i'adresse au bureau du journal. !3280z)

desOOOHERS-LIVBEURS
non mobiiisabies.

Sa'sire : du 6 fr, a 7 fr. 60.
S'adresser a la Laiterie de ia LCzsrds, 4 Monii-
villiers. (3329zi

Mfiison cle Cafés
ïM?l! lü'RI? u" c/vssasaieis. muni de
BTlj.iIil.lI'h sêrieuses references.
EC' ire aux initi ates R. B. en !«d quant Sge et
antécédents, au bureau du journal, (333021

ThAyFFËüSSilcïiiCiÊ s"d'IütF
Llceuciés de 1' trnoée beige

DEHANDENT"" m~'M "" "

Novem'ore HiVUE HONFLFim

Samedi ... 14 7 30 16 30 =3 t-C 9 15 17 -43
Dimanche. 13 7 30 - <= =» ™ 10 » - = as* ua
Luudi (6 7 45 =»——- 10 30 - = =--

Novombre niv*v TBOBVII.1,8

Samedi . . , 14 ? 15 •15 » - - 8 43 i« i>
Dimanche. lü g # *13 > 9 45 Té a SSU SS

8 » '15 n 1030 '14 3

Novembre II4VRE CVKv

Samedi ... 14
Dimanctie 13
Lttudi. , , , . 16

6 r,
a 30
7 »
- -

6 30
i) 45
7 30

a au

= SB

prècédêes d'un sstè-
ct'Ut len.aaj.> -JetSS'.

mérae partie.
Prënare I'adresse au bureau du journal,

(8317zj

ON DEMANDE

UNGARQOMGEMAG.4S1N
au couraut du Chaaffage central
S'adresser au bureau du journal. li. li (3216)

FOIÏGERONS
goat dcsnanilée

S'adresser 11, rue Ernest Lefèvre.
14.15 (S3l8z)

«Je ti ii e 11oiai 111e
bOBoe fiimiii", 47 ans, bonne insiruciion, déslre
Place chez Nigaciaul
Ecrire auxinitiales M. D. 98. bureau du jou'nal.

(332Hz)

snns enf-nts est demandé pour
pavilion a ta campagne Le

i9>»saau marl jardlnler, la femme pou*
11 il 13 U vant tenir Intérieur.
S'adresser L. REAUDOUIN,32, rue de Trigatl-
viïle. — Le Havre, (3;22Z)

f!MARGARINE"LaPRIMROSE
Exquise pour la table. Excclleutc pour ia
cuisine. —Dépositaires :
M™»Vv© Frémoat, 43. rue de Ia Flaiie ; 51.
Savalle i08, rue de !a Maideraye ; 35 Janon,
19, rue B'*-de S:-Pierre ; 91. Lcmalre. 7. rue
Paul Marion ; 91. Binefle. 114, ru- G'*-B®fode-a;
M J. Osmont, 73 rue C'-Doiavigne ; M. Vitte
coq. 77, rue G' Deiavigne ; M. Blnette. 47, rus
d'L g'ouvilie; li. Gudlemard, H rue du G*Crois-
s mt; M. Carpcutlcr. rue M'*Thérèse ; M Ré-
gusier, li, rue de ia Bourse : M, BaKazard.
3»8, rue de Normandie ; M. Billard. rue de NorI
mandie. 97i ; M. IJruckert. H9, Cours de ia Ré-
pubhque ; M Joiy, lie. Gours tf «la Répubiique ,
M. .«pray. r,6, rue d'Elre'at ; SI. Sisbllle, ulacs
SI-YiflCent (T-Psul ; M. Fréchon, 37, rue d'Esti-
mauville ; M Achnrd, 1,0 rue d'E'reiat ; S3.
Crouard charcnti-r, a Sanvic. rue de la Répu¬
biique ; -»SLenoir, 7, rue Lesueur.

S (5631)

Achat a domicile

■HUBS
Bï.

lournsauK, Litsris
1| Débarras

fie toutc.s sortss
■V.-tSSSASj, S7, de Matz

8.14. 9 (3163Z)

CabinetdeM.E. L0IGÏÏ1T
19, rua Diderot, Ls Havra

A . ÏL.OÏJER de guile s
PA «?ïf Ï f| -J mecblé, 6 pièc s, gsz et esu.
i Aliliuull Quartler tranquilte. Prix laoüéfó,
Pour Rfoël prochala ;

B AIff? f de 6 p èces avss jardin de 800
I aiiuLl/xi metres, a Ssiuic Adrcsse Prix
mouique.
Pour prendre jonlasanee iuiasédlatemeat

étageADO 4 de 3 péces au 2»M rMlmlsft 1 ■Prixmodéré.
CAPiTAUX a placer sur hypo'hêqua#

depuis 4t 25 O O
Achat de valeurs frauQ-'iiseset étrangères.
Foods da suite. Célérita. Discretion

Successions . ïlenseignements gratuit»,
1" étage, 19, rue Didorot, Le Havre.

1.3.7.11 44n 12983)

-A. '&~.z'OXJ"^l~ZrZ

MiUBLÈAPPARTEMENT
ï chambres et 1 cuisine. — Prix modéré.
Prendre i'adresse au bureau du journal. (33!iz:

A C7SÏE5ES5 da siaito

CAIIÖBNA6EEf TRANSPORTS
en p euie aciivbè Mstériel mortetviïea parfait
éiat. Bonnes conditions.
S'adresser a M.LONGUET,19, rue Didorot, Le
Havre. 7. 10.12. ii (312a)

Annoncesligales
Etude de. M'
au Havre
»" 31.
UEliSJÈME

GOSSEUbf, nol iire
rur Ju es-Lecesn»,

INSERTION

Environs dn Havre
IVATVT sllu0 * pioxiraité du tramway et de
ifill 9 li li la gare, prendrait Pensionnat,
x-es» a partir de TO fr, par mois. Convien-
nrait è réfugiés. Bumderie et séchoir a leur dis¬
position,— Prendre I'adresse au bureau du journal,

(33I3/.I

A. ^
4lour ctiv.sede dênart

TrésBooneMachinaassndra
Prendre I'adresse au bureau du journal, (3327Z

SONS--PRODUiTSÜliSSl
Reooüpss,Avolnes,Tourteaux,Maïs»ets.
SPÊDIAUTÉSpaürVQL9ÏLLËS|
(Ponte et Engvalssemeist)

E.-G.Mouqnst,5Lïr,^;^lis
14.16.18.20.22 (3)1!)

A CÉDER DE SUITE

BONFONDSDECAFÉDÉBIT
Ghiffres d'affaires prouvés (Cause urgents]
S'sdressCr au bureau du journal, (33161)

Suivant acte requ par M*Gos-
ïelin, notaire au Havre, le quatre
aovembre mil neuf cent qua
torze. con'enart entre M. Geof-
ges-Chsries Frébourg, ancieneu-
irepreneur. demeuraal au Havre,
rue O'iiphiee, i.* II, et M. Am-
broise Georges Berlin, entrepre¬
neur, d- niciirant au Havre, rua
de Nonnandie, c*' 16 et 18. alifta
Prémare, le partage de ia Sociélö
ee nom collectif existant cutra
eux, sous la raison soeidti
« Frébourg et Sertln ». ac-
lucllement en liquidation et dont
lesiége est au Havre, ruo Thiers,
c1 S3 :
li a été allfibuê a SI. Bertio
SUsnommé le fonds decommr-rce
n ' E treprensur a's ASagunncte,
Petniurs, Vitrarle et pap.srs psinti
l'Xploüé par la Sociétó, au Havre»
ruo Thiers, n* 93, comprerant !d
eilsnièle, 1achalandage. ie male*
Hel servant a son exploitation et
les insrcb.aEdws en dépendaat»
Les oppositions, devront étrè
Kites, sous peme de forclusion»
Bans ie dót&ide dix jours de til
ïsfévonie insortiou et scont re»
§ues en l'éiude da M*Gosselta,
Ëotain* au Havre.
La présente insertion est faité
êfi renouveliement do celle pa*
ïue dans lo rnéme journal, a la
Ü»t- du sept noveoibre mil neuf
CffEtquatorzs.
Pour deuxième i»serikn»

13113) - GOSSSL1N.

HavK£ -f
sefit4! tmsl LeReüftp'
35.r. Fonteuaüa

L'AdmiMsirateur-Dèlègué Gérant-,
O.RAKDOLËt.

tffiprimè aur machines rotstites de ta Malson DE&BIEY (t, 6 et 8 pages)
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